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LEs soCiétés FACE Aux CRisEs : 
MutAtions ou RuptuREs

La Crise est un terme abondamment usité tant par les experts que par 
l’opinion générale.

Cependant dans son acceptation première, beaucoup la perçoivent 
comme un évènement, soudain, irrésistible, et imprévisible.

Cette confusion entretenue quant à son imprévisibilité est souvent 
induite pour permettre la dilution des responsabilités notamment des 
politiques.

En réalité elle est dans la majorité des situations le résultat d’un long 
processus de détérioration, de rupture d’équilibre ou encore d’actions 
de forces contraires inhérentes au système en place lui-même.

Et bien évidement elle est également le fait de fins de cycle, de sys-
tèmes atteignant leur asymptote et incapables de se renouveler.
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La responsabilité des analystes et des politiciens est de distinguer 
dans ces cas-là entre les dérèglements conjoncturels qui n’affectent pas 
la continuité d’un système et les crises graves profondes, dites de rup-
tures, annonciatrices de changements majeurs, dans l’organisation des 
sociétés et de remises en cause des philosophies qui les sous-tendent 
examinons un certain nombre de tendances porteuses de ces boulever-
sements et de nature à affecter profondément les sociétés tant dans leur 
organisation que dans leurs comportements.

A ce titre, quatre dimensions nous apparaissent intéressantes à étu-
dier pour tenter de lire ce qui, dans les prochaines années, va affecter 
l’évolution de l’Europe mais également nous permettre d’anticiper sur 
les mondes qui viennent :

- Relations internationales et recompositions géopolitiques,

-  Les grandes questions démographiques et leur impact économique 
et social,

-  Les nouvelles cartographies sociales et ethniques,

-  Austérité et endettement.

Relations internationales et recompositions géopolitiques :

Mais auparavant sacrifions d’abord à une introspection historique 
qui va non seulement nous édifier sur la nature de ces processus, mais 
surtout qui va nous éclairer sur les mondes qui viennent.

En effet l’examen de la genèse de l’architecture des relations inter-
nationales nous révèle un certain nombre de paramètres intéressants.

Les compétitions de puissances qui avaient conduit aux déflagra-
tions des deux conflits mondiaux ont induit des bouleversements dans 
le domaine politique et les systèmes de gouvernances mondiales.
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Paradoxalement c’est l’implication de populations asservies et 
avides de libertés dans les deux guerres présentées comme des causes 
de justice et de refus de la domination fasciste, qui vont accélérer le 
cours de l’histoire et faire exploser les hiérarchisations avilissantes ins-
taurées par les modèles coloniaux.

Les évènements conjugués, guerres mondiales et guerres anticolo-
niales vont achever de faire disparaitre l’ancien régime et provoquer 
l’effondrement des grands empires coloniaux et en même temps le sys-
tème économique mondiale qui s’y rattachait.

Cent Quarante-deux (142) pays viennent rejoindre l’ONU naissante.

Véritable séisme, qui bouleverse la planète, mais qui est souvent 
ignoré par bon nombre d’historiens et d’analystes qui évoquent les vain-
queurs des deux guerres tout en omettant ceux des guerres coloniales, 
d’autant que certains d’entre eux vont devenir les acteurs des nouvelles 
recompositions qui se dessinent à l’orée de la globalisation actuelle.

Et pourtant c’est là que le processus d’une nouvelle approche des re-
lations internationales va germer et s’enclencher dans un lent processus 
qui prendra plusieurs décennies.

Une philosophie va se construire graduellement à la faveur de l’op-
position frontale des anciens pays colonisés à toutes les théories de la 
domination et de la hiérarchisation des nations et des sociétés.

Néanmoins le contexte de la guerre froide va contrarier son émer-
gence et brouiller sa lisibilité (Non Alignés, théories du nouvel ordre 
économique mondiale).

Ceci d’autant que les nations vaincues lors des guerres coloniales 
vont se redéployer et tenter de prolonger leur domination sous d’autres 
formes (expédition Franco-Britannique et Israélienne Suez 1956).
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Les références conceptuelles des interventions ne sont plus des mis-
sions civilisatrices’’ mais elles deviendront la défense du monde libre’’ 
et l’occupation territoriale laissera la place aux zones d’influences’’, 
ou à ’l’hinterland’’.

Malgré les difficultés liées à la domination des puissances hégémo-
niques et des grandes puissances, ce discours d’une nouvelle gouver-
nance internationale portée par la majorité des peuples de la planète, 
Afrique, Chine, Inde, Amériques du Sud  , va émerger en une lente pro-
gression qui prendra plusieurs décennies avant de s’imposer comme 
une nécessité.

Dans ce contexte après la Pax Anglo-Saxonica et le partage des res-
ponsabilités mondiales, la Pax Americana s’impose.

Les Etats Unis s’assurent la maitrise des technologies nouvelles, un 
nouveau système se met en place (Yalta, Bretton Woods, Dumbarton 
Oaks, Washington et San Francisco).

Après 1949 les Etats Unis se trouvent au centre et au sommet, ils 
ont supplanté l’Europe, restructurer et moderniser l’économie mondiale 
(Capitaliste) et institué des systèmes sécuritaires qui perdurent.

Cependant aujourd’hui, malgré les déclarations d’Obama, de faire 
de ce siècle un autre siècle Américain, 

Le système aujourd’hui tend vers le polycentrisme. La réémergence 
de l’Asie et d’autres grandes régions post coloniales au cours des der-
nières décennies et le rôle nouveau de pays continents comme la Chine, 
le rôle de centres semi-autonomes du capitalisme mondiale change la 
configuration des relations internationales. Les Etats Unis devant s’ac-
commoder du pluralisme et d’un rôle plus atténué dans les affaires 
mondiales.’’
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C’est donc un bouleversement des hiérarchies et une démonopolisa-
tion de la force de la dissuasion nucléaire qui va s’opérer. Ces change-
ments ne se cantonnent pas aux seules questions économiques sociales 
ou climatiques, mais c’est bien l’ordre internationale établi depuis les 
sept dernières décennies qui semble remis en cause.

Les nouvelles recompositions géopolitiques entamées à la fin de la 
guerre froide apparaissent plus clairement.

Une nouvelle appréhension de l’espace international s’impose y 
compris à l’œil du profane.

Après l’Inde et la Pakistan et dans la confusion l’Iran soutenu par la 
Turquie et le Brésil argue de son droit à la maitrise du nucléaire civil.

La Corée du Sud, un des pays les plus pauvres, il y’a quelques dé-
cennies devient un compétiteur sérieux et vient supplanter des pays oc-
cidentaux notamment dans la vente de centrales nucléaires et d’autres 
technologies.

Les grandes questions démographiques et leur impact économique 
et social

Un rapport portant sur l’avenir de la démographie mondiale met en 
évidence le fait que la terre comptera 09 Milliards en 2050. Croissance 
tirée par l’Asie et l’Afrique. La population des pays développés plafon-
nera à 1.26 Milliards. Les plus de 60 ans s’établirons à 02 Milliards et 
la proportion des inactifs par rapport aux actifs passera de 11% à 25%.

Ce qui selon Véronique Riches Flores (Economiste à Société Géné-
rale) constituera un choc démographique avec déplacement spectacu-
laire des richesses des pays développés vers les pays émergent set un 
appauvrissement de l’Europe’’.
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La baisse du nombre d’actifs et le taux de fécondité le plus faible au 
monde en Europe va induire une baisse de revenu par tête d’habitant 
allant de 9 à 23%. Ce qui impliquera une forte redistribution du PIB 
mondial.

Ce qui fait dire à René Trégouet (Sénateur Honoraire Fondateur du 
Groupe Prospective du Senat Français) Face à de tels périls, il va fal-
loir remettre à plat tous nos modèles, dogmes et schémas d’analyses et 
de pensée en matière d’immigration, de développement économique et 
de coopération avec les peuples les plus démunis et comprendre que 
notre avenir, notre destin communs est lié, c’est pourquoi nous devons 
dès à présent commencer à construire ensemble’’. 

Pour assurer une meilleure compréhension du phénomène et éclairer 
sur les évolutions qui viennent, revenons sur cette mécanique démogra-
phique, en prenant le cas de l’Allemagne comme exemple mais aupa-
ravant intéressons-nous à l’évolution démographique en Algérie et en 
Afrique à titre comparatif :

Algérie 1950 8,872 Millions Age Médian: 
 1960 11.273 Millions Hommes 27,9
 2015 40.633 Millions Femme 28,4
     -14 ans : 28,1%
     +65 ans :  5.1%       

Afrique 1950 230 Millions  Age Médian : 20 Ans  
 2010 1.03Milliards

 2050 02 Milliards  -15 ans : 41%

Allemagne 1950 68,377 Millions Taux de fécondité
 2013 80.8 Millions 1950 2,1
 2070 54,439607 Millions 2012 1,37

Les plus de 60 ans compteront 1 sur 3 en 2060 avec évidemment 2 
fois moins d’actifs en 2050 (Agence Allemande de l’emploi).
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L’ensemble de ces chiffres pour l’Allemagne va induire un vieillis-
sement de la population et une chute de la natalité avec donc un effon-
drement démographique (le renouvellement nécessitant une moyenne 
de 2,1 au lieu 1,37 actuellement).

La dénatalité deviendra chronique.

Les causes sont globalement connues notamment la difficulté pour 
les femmes de concilier vie de famille et vie professionnelle.

Ce qui a fait prendre à la coalition CDU-SPD une série de mesure en 
2007 notamment:

-   L’établissement d’un salaire parental (67% du salaire pour un des 
époux avec un plafond de 1800 euros et un minimum de 300 eu-
ros).

En matière d’immigration l’Allemagne a dû prendre depuis les an-
nées 50 à actuellement une série d’initiatives de nature à inverser le 
cours des choses.

En effet à titre de rappel :

-   Accords de mains d’œuvres avec l’Italie en 1955, l’Espagne et la 
Grèce en 1960 et la Turquie 30 Octobre 1961, ce qui permettra de 
contribuer au miracle Allemand.

-   Depuis 2010, les pays Méditerranéens du Sud de l’Europe touchés 
par la crise (Espagne, Italie, Grèce, Portugal) vont être de plus en 
plus nombreux à émigrer vers l’Allemagne.

-   A partir de Mai 2011, les restrictions de l’accès au marché du 
travail Allemand va être levé pour 08 pays d’Europe centrale (Po-
logne, Tchéquie, Hongrie, Slovaquie, Slovénie, Lettonie, Lituanie, 
Estonie).



sEsiÓn ACADéMiCA

170

-  En 2013, l’Allemagne est devenue le deuxième pays d’immigration 
au monde derrière les USA (Figaro international du 21 Mai 2014, 
Eldorado immigration).

-   Entre 2013 et 2018 2,6 Millions d’étrangers devraient s’installer 
en Allemagne. 

Les nouvelles cartographies sociales et ethniques
Cas de l’Europe en général et de la France en particulier.

Les vagues d’immigrations générées par des options économiques 
internationales vont venir s’additionner aux vastes mouvements de po-
pulations des périodes coloniales et postes coloniales.

De ce fait bon nombre de sociétés européennes vont être confrontées 
à la réalité d’une cartographie sociale et ethnique en grande partie re-
composée, et d’une diversité avec laquelle il faudra cohabiter.

Schéma qu’elles appréhendaient mal et qui va impliquer des révi-
sions déchirantes.

En effet la rigidité des philosophies prônées durant des siècles (pé-
riodes coloniales) basées sur la hiérarchisation des cultures sinon sur 
la prééminence des races ne facilitera pas les transformations requises.

Mal préparées par le discours politique et des Systèmes Institution-
nels devenus inadaptés, un certain nombre de sociétés vont faire face 
à des difficultés dans l’organisation et la gestion de la cohabitation des 
identités, surtout que le mouvement d’immigration des populations is-
sues des anciennes colonies va se faire dans des conditions sociales 
défavorables.
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Par conséquent cette recomposition sociale interne à un certain 
nombre de pays Européens va se réaliser dans des conditions d’inégali-
tés fortement prononcées. 

Ce qui a pour résultat un ordre social interne caractérisé par des 
fracture importantes et impulsant de façon insidieuse une citoyenneté à 
deux vitesses, ce qui évidement va ébranler la cohésion nationale de ces 
pays et handicaper leur efficience dans l’économie mondiale.

Selon l’INSEE, la France compte 5,3 Millions d’immigrés et 6,5 
Millions de descendants d’immigrés, soit 11,8 Millions ce qui repré-
sente 19% de la population Française.

40% des nouveaux nés ont en moins un grand parent à l’étranger 
(Visa, Visite, Rapports familiaux, sociaux).

Gerard Noiriel (historien français, pionnier de l’histoire de l’immi-
gration en France, directeur d’études à l’École des hautes études en 
sciences sociales EHESS)estime que l’éthnicisation du discours et 
l’affirmation de l’échec du modèle Français sont construits depuis les 
années 1980 par un ensemble d’acteurs politico-médiatiques, essentiel-
lement pour les besoins d’un discours nationale sécuritaire’’ (immigra-
tion, antisémitisme et racisme en France 19ème et 20ème siècle).

Quant à Réné Andrau (Professeur agrégé de français, latin et grec, 
membre actif du cercle Condorcet) il affirme dans (les féodalités re-
viennent, éd. Bruno) que :

le principe constitutionnel français d’égalité juridique de droits 
identiques pour tous les individus citoyens est remis en question par 
des groupes de pressions et des groupes de réflexions souhaitant une 
mutation vers le principe d’une équivalence de droits différentiels pour 
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des groupes socio-culturels en tant que tel en prenant en compte leur 
spécificité (Liban, Canada, Belgique)’’.

Austérité, Endettement
Cas de la Grèce.

L’économie Grecque s’est contractée de près de 25%, soit 10 fois 
plus que prévu et la croissance n’est toujours pas revenu au second 
semestre 2014. Ce qui fait dire à Nicolas Goetzmann (responsable du 
pôle Economie pour Atlantico, auteur de Sortir l’Europe de la crise, le 
modèle Japonais) : pour la Grèce il ne s’agit pas d’un échec mais, d’un 
désastre aussi bien économique social qu’intellectuel.’’

En effet le taux de chômage dépasse 27% de la population actif 
(6,6% en 2008), il est supérieur à 50 % pour les jeunes.

La Grèce est une victime sacrificielle d’une théorie économique qui 
n’avait pourtant que peu de support académique, l’Italie, l’Espagne, le 
Portugal portent également les stigmates de cette pensée orthodoxe.’’

Un expert de l’ONU parle d’une hausse de la pauvreté qui se situe au 
tiers de la population qui a moins de 60% du revenu médian.

Il est estimé que le nombre des sans-logis a augmenté d’un quart ¼ 
depuis 2009 et touche aujourd’hui 20000 personnes.

La Grèce se retrouverait face à un véritable problème de santé pu-
blique avec l’apparition de maladies disparues à tel enseigne qu’un di-
plomate américain dénonce une crise humanitaire grave.

L’ONU quant à elle, note une progression importante du sentiment 
de xénophobie matérialisée par la percée dans les sondages du parti 
d’extrême droite Aube Dorée.
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Certains experts n’hésitent pas à qualifier le plan de sauvetage fictif, 
la dette grecque détenue en majorité par l’Allemagne permet aux créan-
ciers par le biais de la BCE de récupérer leur argent.

D’aucuns estiment que l’économie est coupée de sa base sociale. 
Qu’elle s’est mise à gouverner le social.

Ils estiment que l’économisme désagrège la société, il dévore les 
relations sociales et rapports sociaux et affronte du coup la nouvelle 
société en convulsion.

Les conflits entre la démocratie et les marchés s’exacerbent et devant 
la financiarisation le politique montre son impuissance.

En effet si les élections sont organisées tous les cinq ans, les marchés 
eux, toutes les heures et les minutes, ils recapitalisent la dette, évaluent 
les situations et prennent des mesures.

L’Economie a confisqué le politique et donc le devenir des sociétés.

La maitrise de la définition du futur des sociétés n’est plus l’apanage 
des politiques.

Stiglitz évoquant les mesures prises à la faveur des crises estime 
que les banques se sont très mal comportées même si les renflouer 
était nécessaire, elles ont aggravée la crise, mais on a en fait oublié, les 
problèmes de fond, à trop s’occuper des banques, l’austérité n’est pas la 
solution cela aggravera les problèmes.
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Conclusion

Il y’a lieu de souligner que face à l’ensemble de ces paysages tels 
qu’évoqués, l’Etat a changé, il n’est plus le régulateur social, il a cédé 
aux dimensions marchandes et se présente comme un Etat affaibli, avec 
des structures sociales qui ne sont plus adaptées aux duretés qui s’ins-
tallent à l’échelle internationale. 

De plus la majorité des populations des pays développés ont rompu 
avec les périodes de grandes précarités et de difficultés sociales impor-
tantes. Dès lors quel va être leur degré d’acceptation de l’austérité. 

Or la tache de remise en ordre de l’économie mondiale prélude 
d’une crise longue qui nécessite un engagement et une responsabilité 
commune, d’autant qu’elle intervient a des fins de cycle, tel que pour: 
le modèle énergétique sature ; le modèle industriel polluant ; le modèle 
agricole tournant le dos à l’écologie, et gaspilleur d’eau ; l’insécurité 
alimentaire (guerre de la faim) ; le modèle alimentaire conteste (OGM) ; 
la gestion des ressources en eau avec des menaces de grandes pénuries. 

L’ensemble de ces cycles qu’il faudra renouveler lesquels nécessite 
qu’il faille réinventer le monde mais plus uniquement l’Europe. 
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